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Querelles de clochers : quand Hunchegnies et Ladeuze se 

chamaillaient comme des enfants 

 

Imaginez deux villages, côte à côte, avec chacun son clocher bien pointu.  

Appelons-les au hasard H et L. Un jour, le bourgmestre du village H dit : « Notre 

clocher est plus beau que celui du village L ! » Et paf ! C’est parti pour une dispute 

épique… à coups de cloches et d’orgueil. C’est un peu (mais pas tout à fait) ce qui 

s’est passé il y a fort longtemps entre Hunchegnies et Ladeuze… 

C’est Domitien Gosselin, ancien bourgmestre de Huissignies et ancêtre de Jean-

Noël, qui raconte cela dans ses « mémoires » 

Remontons donc dans le temps.  

Cela se passe durant l’époque française, à la fin de la période napoléonienne…  

Il faut savoir qu’à cette époque, Ladeuze ne possède pas encore d’église mais 

« juste » une chapelle. Les ouialles d’alors doivent donc aller entendre la messe à 

Huissignies ou à Tongre (ça c’est juste pour situer).  

Revenons donc à nos moutons (ou à nos cloches) … En période de conflit, les cloches 

des églises sont fort recherchées (elles peuvent être facilement refondues en 

armement). En cette période troublée, on a vent, au village, que des troupes 

françaises arrivent et réquisitionnent les cloches. Huissignies possède une « vieille 

belle grosse cloche » qui daterait du XVe siècle (ce serait dommage quand même 

de la perdre) et la chapelle de Ladeuze « une moins belle et plus récente petite 

cloche ». Il est alors convenu entre les deux villages que les deux cloches seraient 

descendues et échangées (en attendant la fin des troubles). C’est comme ça que la 

petite cloche de Ladeuze arrive dans le clocher de Saint-Martin à Huissignies… La 

cloche de Huissignies, un peu plus imposante, trouve refuge dans la grange d’une 

ferme cossue de Ladeuze (bah oui, elle ne rentrait pas dans la chapelle de toute 

façon). Les soldats arrivent à Hunchegnies et, ne trouvant rien d’intéressant dans 

le clocher, décident d’aller jusqu’au village suivant… Ladeuze. Et là non plus ils ne 
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trouvent rien d’intéressant… Fatigués (il est tard), ils réquisitionnent une ferme 

au hasard (et là, ce n’est vraiment pas de chance, parce que c’est LA ferme où la 

« belle vieille grosse cloche du XVe siècle de Huissignies » est cachée). On leur 

donne à manger, à boire et on évite qu’ils aillent jeter un coup d’œil au hangar… 

« On » raconte qu’ils ont passé la nuit (des nuits, des semaines ?) là-bas, mangeant 

beaucoup, buvant plus que de raison (je ne vous fais pas un dessin) et … il paraît 

que la brave fermière aurait même défendu la cloche corps et âme (mais je n’étais 

pas là pour confirmer, ce sont peut-être des ragots). Et donc, les soldats ont fini 

par s’en aller et la période de troubles se terminer. Et c’est à ce moment-là que 

les Ladeuzois et les Hochegniots s’empoignèrent (au sens propre comme au 

figuré) : les habitants de Huissignies, une fois le danger passé, voulurent 

récupérer leur cloche, mais les Ladeuzois n’étaient pas d’accord, eux qui, au péril 

de leur vie, avaient caché et protégé ce bien si précieux ! S’ensuivirent alors des 

discussions un peu (beaucoup) mouvementées. On en vint même aux mains ! Et 

figurez-vous qu’une expédition nocturne (imaginez fourches, flambeaux, 

tombereau attelé) fut organisée par les édiles communaux d’alors pour aller 

reprendre la cloche à Ladeuze … et ça a marché : la « vieille belle grosse cloche » 

a retrouvé son clocher mais les Ladeuzois ont rouspété tant et si bien que l’affaire 

alla jusqu’au tribunal et il fut alors convenu que les Hochegniots devraient fournir 

à la chapelle de Ladeuze… une nouvelle cloche ! Mais bien entendu, l’histoire ne se 

termine pas ici hein… les mois passèrent, les Ladeuzois ne voyaient jamais la cloche 

arriver… jusqu’au jour où (roulement de tambour) le fossoyeur d’Hunchegnies se 

présenta à Ladeuze avec sa brouette. Et sur cette brouette il y avait… une toute 

petite cloche. Les Hochegniots avaient donc tenu parole, mais les Ladeuzois furent 

très déçus ! Le temps a passé, mais on raconte quand même cette histoire de 

génération de Ladeuzois en génération d’Hochegniots 

 

Et puis il y a aussi une autre histoire, plus récente celle-là… 

Il fut un temps où une bande de joyeux fêtards de ladeuze venaient faire la 

bringue et s’abreuver longuement à Huissignies (du temps où les cabarets 

poussaient comme des champignons). Après moultes bières avalées et ne marchant 

plus très droit, ils avaient l’habitude de « chiper » les poules des différents 

poulaillers qui se trouvaient (malheureusement) sur le chemin du retour. 

Longtemps, les Hochegniots ont surnommé les Ladeuzois « les Fonceu d’pouillers » 

(les fonceurs de poulaillers) … à moins que ce soit l’inverse ? 
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Moralité ? Les querelles de clochers, c’est rigolo à observer, mais un peu ridicule 

quand on y pense. Au lieu de se battre pour trois poulettes et une vieille cloche, 

on ferait mieux de jouer collectif ! 

 

 
Pour le MVRH, Delphine Goossens 
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